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UNE QUESTION 
D'HARMONIE 

c t > 

P ourquoi consacrer cet editorial à une réflexion sur la critique? Tout 

simplement pour situer le lecteur dans sa quête des nouvelles idées que 

nous défendons dans la revue par la voie de la démocratisation. C'est-à-

dire, en d'autres mots, en donnant la parole libre à nos rédacteurs qui, dans 

chacun des cas, ont des idées bien précises sur la notion de cinéma. 

Force est de souligner qu'avant tout, le cinéma est forme, pour ensuite devenir 

mouvement. Ces deux abstractions mises ensemble déterminent un film. C'est 

donc le résultat de ces images que le critique doit évaluer, analyser, disséquer. 

Par contre, discourir par exemple uniquement sur la notion de plan-séquence 

peut s'avérer un exercice non seulement périlleux, mais également excédant. 

Mais parler simplement des univers psychologiques présents dans un film peut 

aussi devenir irritant, puisque la forme est essentielle à la pensée critique. Il 

n'existe simplement pas de film sans les éléments qui le composent. 

Depuis l'émergence de la Nouvelle Vague, à la fin des années 50, et celle, encore 

plus intellectuelle, de l'école de pensée britannique qui a élevé le cinéma au 

rang de science de l'esprit entre le début et le milieu des années 70, la critique 

dite sérieuse s'est toujours intéressée à l'aspect formel du cinéma, considéré 

comme point d'ancrage de toute évaluation ou dissection du corps filmique. 

S'il est une question fondamentale sur laquelle il faut aujourd'hui se pencher, 

c'est celle qui relit le cinéma au corpus social et politique. Dans l'histoire de 

l'art, pictural particulièrement, la pensée politique a eu une répercussion sur 

les divers tableaux produits à travers les époques. 

Au cinéma, nous assistons aujourd'hui à l'émergence d'une nouvelle forme de 

documentaire qui consiste à dévoiler les dessous autrefois occultés des forces du 

pouvoir en place. Un exemple frappant se retrouve dans l'incendiaire Farenheit 9/11 

de Michael Moore. Le critique peut-il analyser ce film selon sa forme ou, au 

contraire, doit-il simplement se concentrer sur les témoignages et sur la vérité 

sans se soucier des aspects techniques? 

C'est là où la critique devient consciente qu'un danger la menace. Ou peut-être pas ! 

La critique doit sans doute s'adapter aux changements de la société, sociaux ou 

politiques, aux nouveaux rapports entre individus. D'autres films, par contre, 

vont susciter un intérêt pour leurs aspects visuels (plan, cadrage, mouvements 

de caméra, raccords, mises en abîme) et eux seront analysés selon la méthode 

traditionnelle, conforme aux règles de toute critique consciencieuse. 

Toutes ces préoccupations formelles, alliées au simple plaisir de voir et de 

regarder, et surtout de transmettre, peuvent très bien vivre en harmonie.0 

ÉLIE CASTIEL 
RÉDACTEUR EN CHEF 
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